
Jürgen, comment as-tu connu la Fête du 
quartier de Gràcia? 
 
Je l’ai découverte il y a douze ans. J’étais 
étudiant “Erasmus” à Barcelone. J’ai tout de suite 
adoré et voulu y participer, mais mon emploi du 
temps ne me le permettait pas. En 2002, alors 
que je vivais en Allemagne, je suis retourné à 

Gràcia pour faire la fête, “en touriste”. C’est alors que je me suis rendu 
compte que mon désir de m’y impliquer était intact. 
 
Comment es tu devenu protagoniste de la Fête? 
 
J’étais très attiré par les castells (tours humaines) et rêvais de pouvoir 
intégrer une colla (équipe), mais je pensais que ignorant tout de la technique 
et étant étranger, on ne m’accueillerait pas à bras ouverts.  
Je m’étais vraiment trompé!  
 
Tu vis en Allemagne, n’est-ce pas incompatible avec le fait de faire 
partie d’une équipe comme celle des Castellers de la Vila de Gràcia? 
 
Tout dépend. Ceux qui se hissent à la cime des castells doivent s’entraîner 
environ deux fois par semaine, tandis qu’à la base toute personne ayant de la 
force comme moi est la bienvenue. Dans ce cas il n’est pas nécessaire d’y  
dédier de nombreuses heures. Dans les castells, il y a de la place pour tout le 
monde!  
 
Mes nièces font partie d’une sorte de colla en Allemagne, elles font des  
figures similaires aux castells. Elles savent que si elles viennent ici, les  
Castellers de la Vila de Gràcia seront ravis de les conseiller sur des aspects    
techniques.  
 
Outre les castells, tu réalises d’autres activités dans le cadre de la Fête 
de Gràcia?   
 
Bien sûr, on touche à tout!  Depuis décorer les rues jusqu’à servir à la 
buvette. L’important est l’esprit festif qui nous anime. Les membres de la colla 
font généralement partie d’autres groupes traditionnels. En ce qui me 
concerne, par manque de temps et par passion je me dédie essentiellement 
aux castells.  
 
Crois tu que le fait de s’impliquer dans une activité comme celle-là est la 
meilleure façon de connaître la ville?  
 
Certainement! Une colla castellera est comme une famille, voire même un 
microcosme de la société. À Gràcia, nous formons un groupe uni, pour 
soutenir les castells autant que pour nous soutenir entre nous quoi qu’il arrive.  
 
 



Serais- tu tenté par ce genre de vacances participatives dans d’autres 
villes? 
 
Oui, bien sûr, même si pour le moment je me sens très lié à Barcelone et au 
monde “casteller”.   
 
 
 Tu restes encore quelques jours à Barcelone?   
 
Non, je pars après la  Fête de Gràcia,  comme un touriste!  
 
 
 
 
 
Pas vraiment comme un touriste, Jürgen regarde sa montre.  
La représentation commence dans dix minutes et il doit encore nouer la 
faixa, l’écharpe que les castellers portent autour de la taille.  
Nous terminons l’interview et devenons spectateurs admiratifs d’un 
touriste qui un jour a décidé d’être protagoniste d’un rendez-vous 
incontournable du calendrier festif de Barcelone.  
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